
Dossier automne 2015 

Les aveugles Saul et Bartime e 

Pe dagogie cate che tique 4-10 ans 

Catéchèse biblique symbolique, Séquence du temps ordinaire 2015 (Année B)     

Bonjour a  vous cate che tes ! 

 

En ce de but d’anne e pastorale, l’e quipe de formation en cate che se biblique 

symbolique vous propose de revisiter les textes des aveugles Saul et Bartime e.  

 

À  l’inte rieur de ce document, nous vous proposons deux se quences diffe rentes. 

La premie re, pour les 4-8 ans, permettra aux enfants de s’approprier les deux 

re cits et de faire des paralle les, « vert », entre eux. La seconde, pour les 9-10 

ans, leur permettra d’aller un peu plus loin. Ils auront a  questionner les re cits, 

faire du « rouge », pour ensuite tenter de re pondre a  leur questionnement 

critique en creusant pour de couvrir un sens inte rieur. 

 

Ces deux se quences sont en partie inspire es par le document Epheta 21 de Claude et Jacqueline Lagarde. Ce 

document et une multitude d’autres sont disponibles sur le site 

http://catechese.free.fr.   

 

Nous vous souhaitons, a  tous et a  toutes, de belles de couvertes et un excellent parcours cate che tique. 

 

L’e quipe de formation 

en cate che se biblique symbolique 

du dioce se de Que bec 

 

 

L’illustration est tire e de : 

http://www.evangile-et-peinture.org 

http://catechese.free.fr/
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Un schéma de vie : L’histoire du salut 

« Les deux chemins de foi, celui de Saul et celui de Bartime e, se ressemblent-ils ? » 

Les deux histoires humaines sont bien diffe rentes. Saul, le violent perse cuteur des chre tiens, est gravement 

bouscule  aux portes de Damas. Dans un e tat de choc, il reste prostre  pendant trois jours au bout desquels 

Ànanie lui donne les sacrements de l’initiation chre tienne, ce qui le remet d’aplomb. Bartime e, aveugle, 

mendie a  la porte de Je richo. C’est alors que Je sus sort de la ville pour se rendre a  Je rusalem avec une foule 

de disciples. Àu bord du chemin, le malheureux crie sa de tresse et sa demande de salut au Seigneur qui 

passe devant lui. Celui-ci l’entend, s’arre te et le gue rit. 

 

D’ou  vient la diffe rence ? 

Bartime e croise Je sus de Nazareth, un homme de chair et de sang, tandis que Saul ren-

contre Je sus-Christ ressuscite , un Esprit, une Parole de Dieu. Il s’agit bien su r de la 

me me « personne » mais les modalite s de la rencontre sont force ment autres. On pour-

rait tre s bien raconter l’histoire de Je sus sans aucune allusion a  sa mort et a  sa Re sur-

rection, ce que ne fait pas l’e vange liste. On pourrait aussi narrer l’histoire de Saul en 

racontant seulement un accident de parcours, et en e vitant tout affleurement irration-

nel, ce que ne fait pas Luc. Les deux re cits sont cate che tiques, ils cherchent a  question-

ner et a  provoquer des e chos inte rieurs.  

 

Si les deux histoires humaines se ressemblent, c’est que l’une et l’autre sont raconte es 

et lues comme « l’histoire biblique du salut » que le Credo sche matise. Les deux 

hommes croient en Dieu, le Pe re tout puissant… Les deux hommes sont dans la nuit du pe che , aussi bien le 

« fils de l’impur » que le violent perse cuteur. Ils ont besoin d’e tre sauve s. 

 

Àlors vient Je sus, le Sauveur, ne  de la Vierge Marie, crucifie  sous Ponce Pilate, mort, ressuscite  le troisie me 

jour… Le Seigneur s’approche de chacun d’eux, leur parle et les fait changer d’existence (de manteau).  À  

chacun d’eux, est donne e « la lumie re » de l’Esprit, qui leur fait voir Je sus-Christ et la vie autrement.  
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Gra ce a  d’autres chre tiens, les deux hommes sont agre ge s au « troupeau » du Pasteur, ils « croient » en 

l’E glise.  

 

De s lors, en suivant le Christ sur le chemin qui me ne la -haut, ils s’habillent inte rieurement de l’aube 

blanche du ciel, ils « croient » et « vivent » de ja  de la vie e ternelle et la re surrection de la chair, Espe rance 

qui traverse toute la Bible. 

Dieu est le second degre  de toute histoire humaine. Voila  pourquoi « l’histoire du salut » peut e tre celle de 

toute cre ature cre e e a  l’Image de Dieu en vue d’acque rir sa ressemblance d’amour. 

 

Actes 9, 1-19, Une catéchèse baptismale 

Claude Lagarde, tire e du document Epheta 21 

Luc, l'auteur pre sume  des Àctes des apo tres, de crit a  trois reprises, dans des contextes divers, l’expe rience 

mystique (1 Cor 15,8 ; 2 Cor 12 ; Gal 1,11-16) qui convertit l’apo tre Paul : Àc 9, 1-19, Àc. 22,5-16 et 26, 10-

16, mais il le fait de manie re un peu diffe rente a  chaque fois et les accents the ologiques des re cits se de pla-

cent.  

En Àctes 9, Paul et ses compagnons entendent la voix, mais personne ne «voit» ... (comme en Sg 18,1). La 

Parole pre ce de l’illumination comme la liturgie de la Parole pre ce de la conversion. Paul recevra plus tard la 

lumie re (au bapte me, en recevant l'Esprit-Saint : des e cailles de serpent ou de poisson lui tomberont des 

yeux). La Parole atteint Paul sur le Chemin de Damas. L’e ve nement mystique est pre sente  par Luc comme 

une «descente» (aux enfers ?), comme une ve ritable «mise au tombeau» qui durera trois jours. 

 

Pour pre parer son Bapte me - on disait «l’illumination» - qui avait lieu lors de la nuit de Pa ques, le cate chu-

me ne de l’antiquite  suivait un jeu ne total de quarante heures, dure e pendant laquelle Je sus e tait reste  plon-

ge  dans la mort (de trois heures de l'apre s-midi au surlendemain a  l’aube). Àinsi, Saul (en he breu, Saul = 

she ol, «l'enfer»), est plonge  dans le «noir», trois jours et trois nuits, sans manger ni boire : il est «assimile " a  

Je sus en e tant «immerge » par Dieu dans sa mort, «enseveli avec lui» (Rm 6, 3-4). Le cate chume ne Paul est 

ainsi pre pare  au Bapte me par un e ve nement de sa vie qui le fait rejoindre l’E glise. 
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Le ce le brant effraye  est le pauvre Ànanie dont «la maison» (l’E glise ?) est situe e sur la «Voie droite». Quelle 

est cette voie «droite», ce chemin qui n’est pas tortueux (Lc 3,5) ? Ce n’est sans doute plus le «chemin de 

Damas» dont Paul est sorti, mais la voie de l’E vangile. 

Àpre s avoir reçu le Bapte me, Paul retrouve des forces en mangeant... Nourriture eucharistique ? 

 

La lecture de Je re mie 31,7-9, le 30° dimanche ordinaire de l'anne e C, proclame : «Le Seigneur de livre son 

peuple, le reste d'Israe l... Parmi eux, des aveugles, des impotents... Ils reviennent ici, foule immense... Je les 

dirige vers les valle es bien arrose es par un «chemin droit» ou  ils ne tre buchent pas.» Foule immense des 

baptise s qui suivent Je sus comme l’aveugle Bartime e ? Les aveugles marchent dans le «noir» et les impo-

tents n’avancent plus. Les uns et les autres sont incapables de «partir» comme Àbraham le fit.  Mais le Sei-

gneur intervient, comme pour Paul, et les dirige vers la Re surrection. C’est en effet le Seigneur qui convertit 

et qui baptise...  

 

Bartime e (le «fils de l'impur») est aveugle ; il ne peut pas avancer ; «assis au bord du chemin», il attend et il 

e coute (Mc 10,46). L’e ve nement arrive ; Je sus est annonce . Àlors, c’est le cri ! Le Nom est prononce , un Nom 

royal («Fils de David») qui donne la royaute  : «Que ton re gne vienne !» Ce Nom et cette profession de foi 

re veillent le Seigneur qui l’appelle a  son tour, et le remet debout. C’est ce Nom, c’est cette Foi, qui lui gue rit 

les yeux («ta foi t’a sauve »), et qui lui montre le chemin qui me ne la -haut, le chemin de la Croix et de la Re -

surrection. 

 

Lors de la liturgie du Bapte me, tel «Bar-Time e», le cate chume ne se reconnaissait «impur» et renonçait pu-

bliquement au pe che  (a  «Satan»).  Il re citait ensuite «au Nom du Pe re, et du Fils et du Saint-

Esprit» («Je sus») la Confession de foi chre tienne (un court Credo trinitaire). Il o tait son manteau, puis e tait 

plonge  dans de l’eau courante (une «mort» qui cache la Vie, comme l’est l’existence chre tienne). Il recevait 

enfin la lumie re et l’onction du saint-Chre me qui le faisait roi avec le «Fils de David». Cette royaute  inte -

rieure a un aspect exte rieur, et tre s existentiel», celui du «Serviteur». 

 

L’e ve nement du Chemin de Damas s’est produit dans l’existence concre te de Saul. C’est la  que le Seigneur 

est venu le chercher. Mais ce n’est pas tout : Paul est aussi un croyant cultive  de Bible, homme «vrai», il 

croit agir en totale conformite  avec sa foi. Bartime e vit aussi son aveuglement au quotidien, et il est e gale-

ment «cultive » : il connaî t David et vit dans l’attente de cette royaute . Pour les deux hommes, l’eau du Bap-
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te me est leur «quotidien», une «eau» sans doute noire et stagnante comme l’est parfois notre vie inte rieure. 

Mais, soudain, la Parole agit, la lumie re jaillit, et c’est le miracle ! Tout est transforme , «recre e » !  

La liturgie chre tienne s’inscrit toujours dans une histoire humaine, et chacune des images bibliques mise en 

sce ne renvoie a  notre expe rience quotidienne. À  nous de voir, a  quoi elles peuvent correspondre dans nos 

vies : la «nuit», la «Parole», «l’eau», «le courant» qui la traverse, «Satan», le «Nom», la «lumie re», le «Saint-

Chre me», la «couronne» royale, le «chemin», la Croix...    

 

Homélie du Père Gilbert Adam 

Extrait tire  du site Internet de la paroisse de la Valle e de l’Àisne 

http://vallee-aisne60.cef.fr/spip.php?article1302 

 

 « Je sus sortait de Je richo avec ses disciples et une foule nombreuse. Bartime e, un mendiant aveugle, e tait 

assis au bord de la route. Àpprenant que c’e tait Je sus de Nazareth, il se mit a  crier : « Je sus, fils de David, aie 

pitie  de moi ! » Le cri de cet homme, c’est sa mise re, son enfermement, sa solitude, sa re clusion. Àutour de 

lui s’est e tabli le silence ! On lui dit de se taire. « Beaucoup de gens l’interpellaient vive-

ment pour le faire taire ». Mais lui criait de plus belle : « Fils de David aie pitie  de moi ! » 

Cette exclusion arrive aux oreilles de Je sus qui dit : « Àllez le chercher ! » Le cri de Je sus 

parvient aux oreilles de ce Bartime e par ceux qui viennent le chercher. Àinsi deux cris se 

rejoignent, le cri de cet homme, Bartime e, sa souffrance : « Àie pitie  de moi ; » Et le cri de 

Je sus, sa tendresse et sa mise ricorde : « Àllez le chercher. » Je sus vient a  notre secours : 

La mission de l’E glise continue encore l’œuvre de Je sus ! Àujourd’hui encore Je sus entre 

en communication avec l’homme souffrant et Il le sauve par l’E glise. Nous expe rimentons alors le bonheur 

que Je sus met dans notre vie. Ce Salut de Dieu est en acte depuis si longtemps ! Je re mie en exil, crie lui aussi 

dans le de sert. Son cri va redonner espe rance aux hommes ». 

 

 

 

 

http://vallee-aisne60.cef.fr/spip.php?article1302
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Commentaire de Thierry Grenet 

Extrait tire  du site Internet du dioce se de Rouen, France 

http://rouen.catholique.fr/spip.php?article9164 

 

« Bartime e est aveugle, assis au bord de la route. Je sus passe, alors Bartime e crie : « Àie pitie  de moi ». Les 

gens veulent le faire taire. Je sus s’arre te, fait appeler l’aveugle. Bartime e demande la vue. Je sus le dit sauve  

par la foi. Bartime e voit de sormais et suit Je sus. 

Cet e vangile bien connu est e tonnant par sa vivacite  et sa richesse. Marc nous relate cet e ve nement avec un 

dynamisme extraordinaire : on a tous les de tails, un ve ritable sce nario, pas moins de trente verbes sont em-

ploye s pour te moigner de l’action de Dieu en lien avec les hommes. 

 

Regardons de plus pre s comment Saint Marc nous de peint la sce ne.  

« Il e tait venu de Je richo et il en sortait » : Je sus est toujours au tra-

vail et en mouvement. 

« Il e tait assis au bord de la route, il crie au passage de Je sus » : 

Bartime e est statique, seul, enferme  dans ses te ne bres. Je sus entend 

le cri des hommes, il s’arre te et la  Je sus resitue chacun de nous dans 

sa mission de baptise  : « Àppelez-le ». Il veut l’homme au coeur de la construction du royaume, et ça marche 

puisque quelqu’un dit a  Bartime e : « Confiance, le ve-toi, il t’appelle ». 

 

Le mot confiance et la re alisation que Je sus lui-me me l’appelle transforment l’aveugle solitaire et statique 

en un homme debout qui e prouve du de sir : « L’aveugle jeta son manteau, bondit et courut vers Je sus. » Je -

sus dans un souci de liberte  respecte e fait exprimer le de sir « Que veux-tu que je fasse pour toi ? » On s’en 

serait doute , il veut voir. Et Je sus reconnaî t en Bartime e un homme de foi a  travers toute la de marche : « Va, 

ta foi t’a sauve  ». Àussito t l’homme se mit a  voir. Ce qui sauve Bartime e c’est son cri, celui l’appelle, sa 

course vers Je sus, son de sir de voir pour aller, pour marcher sur la route avec Je sus ». 

 

http://rouen.catholique.fr/spip.php?article9164


Extraits des e crits 

des Pe res de l’E glise 

Catéchèse biblique symbolique, Séquence du temps ordinaire 2015 (Année B)     Pères p.1 de 3 

Saint Jérôme (IV°s)  

Les aveugles de Bethsaïde et de Jéricho.  

Ils viennent a  Bethsaî de, et on lui conduit un aveugle, et ils le prient de le toucher. Les apo tres arrivent a  

Bethsaî de, apre s que Je sus leur eut dit : Ne comprenez-vous pas encore ?  (Mc 8,21). Bethsaî de, le village 

d'Àndre , de Pierre, de Jacques et de Jean. En he breu, Bethsaî de signifie « la maison des chasseurs » : a  partir 

de cet endroit en effet, des chasseurs et des pe cheurs ont essaime  dans le monde entier. Notez bien ce qui 

est dit : l'histoire est claire, le sens litte ral nous est accessible, mais approfondissons l'esprit du texte. Que 

Je sus soit arrive  a  Bethsaî de, qu'un aveugle se soit trouve  a  cet endroit, qu'il se soit mis a  l'e cart : qu'y a-t-il 

la  d'extraordinaire ? Incontestablement, ce que fit Je sus est pourtant grandiose, mais si ce qui est arrive  un 

jour ne se reproduit pas quotidiennement, l'e ve nement perd de son importance a  nos yeux. Ils viennent a  

Bethsaî de, les apo tres arrivent dans leur pays natal, et ils conduisent un aveugle aupre s de Je sus. Remar-

quez bien la pre cision : l'aveugle se trouve dans le village des apo tres, ceux-ci sont donc ne s la  ou  re gne la 

ce cite . Comprenez-vous ce que je dis ? Cet aveugle repre sente le peuple juif qui e tait dans le village des 

apo tres.  

Et ils conduisent un aveugle aupre s de lui : C'est cet aveugle qui e tait assis au bord de la route, a  Je richo, 

non pas sur la route, mais au bord de la route, non pas dans la vraie loi, mais dans la loi litte rale. Et ils lui 

demandent de le toucher.  Cet homme qui, a  Je richo, e coutait Je sus sans que ce dernier y pre ta t attention, se 

mit a  crier ces mots : Àie pitie  de moi, Fils de David ! (Mc 10,47), et les passants le rabroue rent. Mais Je sus 

ne le re primanda pas ; il n'est venu en effet que pour les brebis e gare es de la maison d'Israe l (Mt 15,24). Il 

ordonna qu'on le lui amena t. Et de s que l'aveugle apprit que Je sus l'appelait, il rejeta son manteau et, d'un 

bond, vint vers Je sus (Mc 10,50). Il ne put venir avec ses ve tements ; pourquoi ce geste avant d'accourir 

vers Je sus ? Il ne put venir avec ses vieux habits, c'est donc tout nu qu'il accourut vers le Seigneur : il e tait 

aveugle, ses ve tements e taient sales, de chire s, en lambeaux. Il accourut, et il fut gue ri, comme cet aveugle de 

Je richo : il a de sormais recouvre  la vue a  Bethsaî de. 

Et ils le prient de le toucher. Ce sont les disciples qui adressent cette prie re au Sauveur. Et, en raison de sa 

ce cite , l'homme ne pouvait pas connaî tre le chemin, il ne pouvait pas se rendre seul aupre s du Christ pour le 

toucher. Ils le supplient: Touche-le, et il sera gue ri. » 
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Les extraits suivants des Pe res ont e te  recense s par les auteurs du site Interparole a  l’adresse suivante :  

http://interparole-catholique-yvelines.cef.fr/BÀRTIMEE/BartimeeTradition.htm  

 

On peut noter que dans les premiers temps de l'E glise, on appelait le bapte me "Sacrement de l'illumina-

tion". 

 

Éphrem 

"Quand Notre Seigneur vit que les yeux de son cœur e taient bien ouverts et les yeux de son corps aveugles, 

il e claira les yeux du corps comme ceux du cœur, afin que lorsque l’aveugle voudrait encore accourir a  lui, il 

vit clairement son Sauveur." 

E phrem "Diatessaron" XIII, 22 dans SC p. 279. 

 

Pseudo-Fulgence 

"Les yeux de l’aveugle, le visage du mendiant sont comme enferme s dans un huis clos ou  son visage s’en-

ferme dans les te ne bres. Le Christ a ouvert cette prison, il a dessille  les yeux de l’aveugle, qui a vu dans le 

Christ le miroir du Pe re."  

Pseudo-Fulgence dans l’E vangile selon St Jean explique  par les Pe res 

 

Grégoire le Grand 

"Cet aveugle, c’est le genre humain, chasse , en la personne de son premier pe re, de la joie du paradis, et qui 

n’a aucune connaissance de la lumie re divine, mais est condamne  a  vivre dans les te ne bres ; cependant la 

pre sence de celui qui le rache te l’illumine, et la joie inte rieure se de couvre a  la vue de son de sir ; il peut po-

ser le pied sur le chemin des œuvres de lumie re... C’est tre s justement l’homme qui est repre sente  comme 

cet aveugle, assis au bord du chemin et mendiant. Car la Ve rite  dit d’elle-me me : "Je suis le chemin". Mais 

celui qui ignore l’e clat de la lumie re e ternelle est bien un aveugle... Si maintenant il croit, et s’il connaî t sa 

ce cite  inte rieure, s’il demande a  recevoir la lumie re de la ve rite , il est bien l’aveugle assis au bord du chemin 

et qui mendie...  

http://interparole-catholique-yvelines.cef.fr/BARTIMEE/BartimeeTradition.htm
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Il voit et il le suit, voit le bien et le fait. On peut voir mais ne pas suivre... On peut comprendre ce qui est 

bien, mais ne gliger de l’accomplir. Àlors, fre res bien-aime s, si nous sommes persuade s d’e tre des aveugles 

qui errent, si, croyant dans le myste re de notre Re dempteur, nous nous asseyons au bord du chemin, si, par 

une prie re instante de tous les jours, nous demandons la lumie re a  celui qui re pond de notre e tre, si la vue 

de cette lumie re nous fait passer des te ne bres a  la clarte , suivons effectivement Je sus, que nous voyons inte -

rieurement. Suivre Je sus, c’est l’imiter... Regardons le chemin qu’il prend... 

Gre goire le Grand dans Luc commente  p.139-140 

 

Saint Bernard 

"Soudain, dit Luc, une lumie re du ciel enveloppa Paul, et une voix se fit entendre". C’est ainsi, oui, c’est de la 

me me manie re que dans le Jourdain une colombe apparut au-dessus de la te te du Seigneur et qu’une voix 

retentit. C’est ainsi que sur la montagne, quand le Seigneur fut transfigure  devant ses disciples, une clarte  

resplendit et la voix du Pe re se fit entendre : "Sau l, Sau l, pourquoi me perse cutes-tu ? "  

Sermon de saint Bernard dans Lectionnaire de Bouchet au Cerf p. 390 

 



Pe dagogie cate che tique 

4-8 ans 

Catéchèse biblique symbolique, Séquence du temps ordinaire 2015 (Année B)  Pédagogie 4-8 ans p.1 de 13 

Rencontre 1  Mise en route 

Cette premie re rencontre, qui vous est ici propose e, pre ce de la mise en œuvre de la pe dagogie cate che tique 

propre a  la Cate che se biblique symbolique (CBS). Celle-ci vise l’enrichissement de la cate che se par trois ap-

ports qui nous semblent devenus essentiels : 

 Un temps plus soigne  pour l’accueil des enfants; 

 Un temps pour proclamer le ke rygme de la foi chre tienne aux enfants; 

 Un temps d’enseignement tre s simple sur l’un des objets de la foi chre tienne catholique. 

 

L’accueil 

Remise a  chaque enfant d’un autocollant avec son nom. 

Demander a  chaque enfant de remplir une fiche avec son nom ainsi que ses caracte ristiques corporelles et 

vestimentaires dans le moment pre sent. 

On reprend ensuite les fiches et on les lit en essayant de de couvrir de qui il s’agit. Le groupe est ainsi invite  

a  porter l’attention sur chacun des participants. 

À  la fin de l’exercice, on prend quelques minutes pour faire silence, prendre un temps de relaxation et de 

mise en pre sence. 

Me me si les enfants proviennent d’un milieu ou  les enfants se connaissent de ja , cet exercice peut e tre perti-

nent. On pourrait aussi ajouter : « Qu’est-ce que tu aimes le plus faire ? » 

 

Àutres suggestions 

 Le jeu des pre noms rattache s (style de mots croise s) pour faire comprendre que nous sommes tous 

lie s les uns aux autres. 

 Chaque jeune a un carton orange, jaune ou rouge et e crit son nom. Chacun ira le coller autour d’un 

cercle et les bandes formeront un soleil. 

 Le jeu de la balle de laine (tissez votre toile). 

http://www.programmealphab.org/content/dynamique-de-groupe 
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L’animation d’une expérience de « mort-résurrection » et la proclamation du kérygme 

Pour l’animation d’une expe rience de « mort-re surrection », nous vous faisons deux propositions. Il n’en 

tient qu’a  vous de choisir celle qui vous convient ou me me d’en inventer d’autres.  

Première expérience : la fleur de thé 

Mate riel ne cessaire : 

 une the ie re ou un grand bol transparent 

 une bouilloire remplie d’eau 

 une fleur de the  se che e,  pas encore e close 

Quand l’eau bouillonne quelqu’un verse cette eau dans la the ie re, sur la fleur. Àpre s un temps,  la fleur s’ou-

vrira et deviendra magnifique. 

 Faire expe rimenter ceci aux jeunes : Ce qui est sec, avec l’aide d’un autre, devient « vivant ». Ce qui 

semble mort revient a  la vie par l’entremise d’un autre. Sans cet « autre », tout reste sec. Pour que l’on 

puisse boire le the , l’eau et la fleur se donnent l’une a  l’autre pour le bien d’un troisie me, NOUS. 

 Ces jeunes entendent les re cits avec leurs oreilles et leurs cœurs, mais surtout avec leur monde imagi-

naire. Le ke rygme ne fera pas exception. 

 Il y a plusieurs moments dans la vie de ces jeunes qui ont une relation avec la mort et la re surrection. 

Notre but, en cate che se, c’est de mettre un langage biblique sur leurs ve cus. 

Deuxième expérience : une graine devient plante 

Mate riel : 

 une ou plusieurs graines (a  mettre dans un seul pot) 

 un pot de terre 

 de l’eau pour arroser 

Àpre s avoir fait l’une ou l’autre expe rience (notez que celle de la fleur de the  est plus instantane e et permet 

donc de constater aise ment le passage image  de la « mort » et de la « re surrection), proclamez le re cit de la 

mort et de la re surrection de Je sus, ce qu’on peut aussi nommer « l’annonce premie re » ou le ke rygme. 

Àpre s la proclamation du re cit (un exemple vous est propose  ci-dessous), vous pourriez raconter des 

exemples de mort et re surrection qui se sont produits dans votre vie et qui se situent a  l’e poque ou  vous 

aviez l’a ge de vos auditeurs.  
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Par exemple : 

 L’entre e en classe a  l’automne ou dans un nouveau cours ou groupe : seul on a peur d’y aller mais avec 

l’aide de maman ou papa qui me tient la main : cela me soutient pour commencer. 

 Donner un cadeau fait de mes propres mains que je trouve affreux : que papa et maman soient e mus 

de le recevoir me remet debout en dedans de moi. 

 Quand j’ai a  parler, que je « bloque », que je sois ge ne  et qu’une personne me souffle le texte ou m’aide 

a  m’en souvenir me fait du bien en dedans de moi. 

 

Àpre s avoir fait l’expe rience, avoir proclame  le re cit et peut-e tre y avoir ajoute  le re cit de quelques expe -

riences personnelles, on pourrait poser la question suivante aux enfants :  

«  Y a-t-il un rapport entre la fleur de thé et Jésus ? »  Laissez-les s’exprimer et faire les rapprochements. 

 

Récit possible pour la proclamation de l’annonce première de la foi ou le kérygme 

(inspiré de l’évangile de Jean, chapitres 18 à 20) 

Jésus et Pilate 

Un matin Je sus tout attache  est amene  par des soldats et des juifs chez un homme romain qui s’appelle Pi-

late. Pilate parle avec  Je sus. Pilate ne trouve rien qui pourrait faire mourir Je sus. Pilate va voir les Juifs et 

leur dit qu’il ne trouve en lui aucun motif de condamnation. La coutume chez les Juifs pendant la Pa que, 

c’est qu’on libe re un prisonnier. Pilate leur propose de libe rer Je sus le Roi des Juifs et le peuple crie : «  Pas 

lui mais Barabbas ». Barabbas est un brigand. 

Donc Pilate ordonne qu’on flagelle Je sus. Les soldats forment une couronne d’e pines qu’on lui place sur la 

te te, on lui enle ve ses ve tements, on lui met un manteau de couleur pourpre et les soldats se moquent de 

lui, lui crachent au visage. Ils s’amusent et rient de lui. Pilate le montre aux juifs en disant; « Voici 

l’homme ! » Les grands pre tres et la foule crient : « Crucifie-le ! ». Les soldats remettent les ve tements a  Je -

sus. Ne trouvant vraiment rien a  reprocher a  Je sus, Pilate redonne Je sus aux grands pre tres : Pilate s’est la-

ve  les mains et a retourne  Je sus aux juifs. 
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Jésus et la croix 

Les juifs prennent Je sus, lui donne une croix faite pour lui, le sort de la ville de Je rusalem en l’obligeant de 

porter sa croix. Je sus marche avec sa croix dans le chemin et tombe sous le poids. On trouve un homme qui 

e tait la  : Simon de Cyre ne, il aide Je sus a  porter la croix. On ame ne Je sus au lieu dit du Cra ne, en he breu Gol-

gotha. On crucifie Je sus et deux autres hommes : un a  sa droite et l’autre a  sa gauche. Pilate a fait e crire ce-

ci : «  Je sus le Nazare en, le roi des Juifs ». Les juifs ne sont pas contents : ils demandent a  Pilate d’e crire 

autre chose mais il dit : « Ce que j’ai e crit est e crit ».  Quand Je sus a e te  crucifie , les soldats prennent ses ve -

tements et les tirent au sort. Les passants se moquaient de lui en lui disant : «  Si tu es le roi des Juifs, des-

cends de la croix » «  Tu en as sauve  d’autres, sauve-toi toi-me me ». Un des deux brigands qui est crucifie  dit 

a  Je sus : « Je sus, souviens-toi de moi quand tu viendras dans ton royaume ». Je sus lui re pond : «  En ve rite , 

je te le dis, de s aujourd’hui tu seras avec moi dans le Paradis ». Pre s de la croix il y a sa me re, Marie. Il y a 

aussi Jean, un disciple. Je sus dit a  sa me re : « Femme, voici ton fils » Et a  Jean : « Voici ta me re ». De s cet ins-

tant, Jean la prit chez lui. 

 

La mort de Jésus 

Sachant que tout e tait accompli Je sus dit : «  J’ai soif ! » Un soldat prend une lance, met une e ponge et l’im-

bibe de vinaigre qui e tait a  co te  d’eux. Le soldat approche l’e ponge de la bouche de Je sus et Je sus dit apre s 

cela : «  Tout est acheve  », il baissa la te te et il expira, il remit son souffle. Un centurion voyant cela dit : 

«  Vraiment cet homme e tait fils de Dieu ». 

Comme le sabbat arrive, les juifs demandent aux soldats de regarder si les crucifie s sont morts car pendant 

le sabbat on ne laisse pas les corps sur la croix. Les soldats avec un ba ton brisent les jambes des deux autres 

crucifie s.  Quand ils arrivent a  Je sus, ils voient qu’il est de ja  mort et ne lui brisent pas les jambes. Ils pren-

nent une lance et lui transpercent le co te  et a  ce moment il en sort du sang et de l’eau. 

Un homme Joseph d’Àrimathie, a demande  a  Pilate l’autorisation d’enlever Je sus de sur la croix et Nico-

de me apporte un me lange de myrrhe et d’aloe s qui pe se cent livres (45 kilos environ).  Ils prennent le corps 

de Je sus, l’enveloppe des bandelettes et du me lange. La  ou  on avait crucifie  Je sus il y a un jardin et dans ce 

jardin, un tombeau tout neuf. C’est la  qu’on de pose Je sus et on y place une grosse pierre pour fermer le 

tombeau. Des femmes qui e taient avec Marie au pied de la croix ont regarde  ou  on avait de pose  le corps de 

Je sus. 
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La résurrection de Jésus 

Le premier jour de la semaine, de bonne heure me me s’il fait encore sombre, Marie de Magdala, va au tom-

beau de Je sus. Elle voit que la pierre a e te  enleve e. Elle court trouver Pierre et lui raconte ce qu’elle a vu. 

Pierre part a  courir et Jean, l’autre disciple court et arrive avant Pierre. Il n’entre pas dans le tombeau : il se 

penche et voit les bandelettes a  terre. Pierre entre le premier et Jean apre s : il voit et croit. Ils n’avaient pas 

compris que cela s’e tait passe  comme l’E criture l’avait annonce . Pierre et Jean retournent chez eux. 

Marie de Magdala est reste e pre s du tombeau et sanglote. Elle se penche et voit deux anges ve tus de blanc 

assis la  ou  reposait Je sus : l’un a  sa te te et l’autre a  ses pieds. Ils lui disent : « Femme pourquoi pleures-

tu ?  Qui cherches-tu ? » Elle re pond qu’on « a enleve  mon Seigneur et je ne sais pas ou  on l’a mis ». Elle se 

retourne et voit un homme qu’elle prend pour le jardinier qui lui dit : «  Femme, pourquoi pleures-tu ? Qui 

cherches-tu ? »  Elle lui dit : «  Seigneur, si c’est toi qui l’a emporte , dis-moi ou  tu l’as mis et j’irai le pren-

dre. » Je sus lui dit a  ce moment-la  : « Marie ! »  et elle le reconnaî t et dit : « Rabbouni » ce qui veut dire : 

Maî tre. Je sus lui dit de ne pas le retenir car : je ne suis pas encore monte  vers mon Pe re mais va trouver les 

fre res et dis-leur que je monte vers mon Pe re et votre Pe re, vers mon Dieu et votre Dieu ». Marie de Magda-

la part a  la course dire aux disciples qu’elle a vu le Seigneur et ce qu’Il a dit. 

 

Temps d’enseignement sur un objet de la foi chrétienne : La Bible 

Nous vous proposons de baser ce temps d’enseignement sur la « Bible », qui est notre « outil de travail prin-

cipal ». Nous vous proposons de pre senter la bible comme un album de famille, avec des personnes, des 

e ve nements, des images qui font jaillir en nous des e motions de toutes sortes, des souvenirs et des 

e changes. 

Vous pourriez d’abord apporter un album de votre propre famille et en faire rapidement le tour avec les 

enfants. Puis, pre senter une bible illustre e et en faire aussi le tour en racontant brie vement quelques his-

toires. On pourra demander aux enfants s’il y a des ressemblances et des diffe rences entre les deux livres. 

L’e change pourra vous permettre d’expliquer brie vement ce qu’est la bible, ses origines et ce que vous y 

avez de couvert en la fre quentant ! 

Il pourrait e tre tre s inte ressant de faire dans chacun de nos groupes « notre album de famille » avec des 

dessins des jeunes, des photos prises durant la cate che se et des extraits de textes bibliques ou encore des 

commentaires des enfants sur les re cits. 

Cet album aura la couleur de ce que nous vivrons dans notre groupe. 
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Bonne cre ativite ! 

Rencontre 2 

Accueil et présences   

Prenez le temps d’accueillir et d’e couter les jeunes, de vous inte resser a  leur histoire, aux re cits de vie qu’ils 

vous partagent.  Le « de quoi discutiez-vous en chemin » fait partie de la pe dagogie cate che tique de Je sus lui

-me me !   

Demandez aux enfants de proposer des re gles de fonctionnement pour le groupe afin de vivre en commu-

nion entre nous et avec Dieu. Les adultes comple tent avec leurs attentes et l’on signera le contrat d’alliance. 

Vous pouvez aussi en formuler un selon vos propres besoins. 

[Annexe 1 : Contrat d’Alliance] 

Premier temps de la catéchèse : l’information 

Racontez l’histoire de Bartime e (sans lui donner de titre).  Prenez soin de raconter au lieu de lire.  Vous 

pouvez vous appuyer sur votre texte mais n’en faites pas la lecture !  Si vous avez bien approfondi le texte 

pour vous-me me, vous aurez bien en me moire le trajet, les mots et les images importantes. 

Second temps de la catéchèse : la création 

Nous vous sugge rons de confectionner un livre rassemblant et mettant en paralle le les re cits 

de la gue rison de Bartime e et celui de la conversion de Paul (gue ri lui aussi d’un aveuglement). 

Pour ce faire, vous proce derez au fil des semaines selon les e tapes suivantes : 

 

2e rencontre de catéchèse (cette rencontre-ci) 

Àpre s avoir raconte  le re cit de Bartime e, demander aux enfants de piger au hasard une petite 

capsule (chaque jeune aura sa capsule).  À  l'inte rieur de la capsule, on trouvera une indication 

concernant un personnage ou un moment particulier du re cit. 

[ Annexe  4 : Parties du récit de Bartimée à faire dessiner aux enfants] 

Ensuite chaque enfant sera invite  a  dessiner l’extrait du re cit qu’il aura pige . Ce dessin pourra 

e tre colle  sur un carton de couleur. À  la fin de la rencontre ou lors de la troisie me rencontre, 

nous pourrons re-raconter le re cit en mettant les dessins dans l'ordre.  

C
re
 a
ti
o
n
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3e rencontre de catéchèse (la semaine prochaine) 

Àpre s avoir raconte  le re cit de la conversion de Paul, on reprendra le processus de la semaine 

pre ce dente avec les enfants : pige d’une capsule, dessin d’une partie du re cit et remise en me -

moire du re cit en remettant en ordre les dessins des uns et des autres. Toutefois, on veillera a  

utiliser un carton d’une autre couleur que celle de la semaine pre ce dente pour bien diffe ren-

cier les deux re cits. 

[ Annexe  5 : Parties du récit de la conversion de Paul à faire dessiner aux enfants] 

 

4e rencontre de catéchèse 

On demandera aux enfants d’identifier les paralle les entre les deux re cits et de rapprocher les 

images du premier re cit avec celles du second. On pourra s’inspirer de l’annexe 6 

[ Annexe  6 : Des parallèles possibles entre les récits de la guérison de Bartimée et de la 

conversion de Paul] 

 

Mate riel ne cessaire pour l’activite  de cre ation 

 Feuilles pour dessiner les re cits (format photo -> 4po x 6po ou 5po x 7po) 

 Carton de deux couleurs diffe rentes (format photo -> 4po x 6po ou 5po x 7po) 

 crayons de couleur  

 Colle 

 

Nous vous proposons aussi une autre alternative : confectionner un album a  partir d’un album 

de photos en plastique ou un grand cahier contenant des feuilles de plastiques dans lesquelles 

on pourra inse rer les dessins des enfants. (voir photo) 

 

Vous pourriez aussi pre voir une copie du livre pour chacun des enfants. Il 

s’agira de photocopier tous les dessins pour chacun des enfants. Ils pour-

ront tous faire le montage de leur propre album. 

 

Sur la photo de gauche, vous apercevez l’album photo 5x7 et sa page fron-

tispice annonçant les deux re cits. 

C
re
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n
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 Leur montrer la  ou  il se situe dans la bible et me me raconter avec une bible a  vos co te s. 

[ Annexe  2 : Récit de la guérison de Bartimée]  

 

Quatrième temps de la catéchèse : la prière 

On peut simplement terminer par un signe de croix, un chant, une prie re comme le Notre Pe re et une prie re 

de conclusion. 

[ Annexe 12 : le chant « Ouvre mes yeux »] 

[ Annexe 13 : le chant « Ouvre mes yeux, Seigneur »] 

 

Sur la photo de droite, vous apercevez l’inte rieur de 

l’album avec une image du re cit de Bartime e qui pour-

rait e tre illustre e sur la page de gauche et une image du 

re cit de la conversion de Saul qui pourrait e tre illustre e 

sur la page de droite. 

Pour terminer, lors de la quatrie me semaine de cate -

che se, vous pourrez, avec les enfants, assembler le livre 

de l’histoire de Bartime e en identifiant les paralle les avec le re cit de Paul. 

 

Attention! Nous souhaitons en ouvrant le livre assemble , que l’on puisse voir sur chaque page 

de gauche le re cit de Bartime e en ordre chronologique et sur la page de droite, le re cit de Paul 

en fonction des correspondances qu’il entretient avec le re cit de Bartime e et donc place  de ma-

nie re non-chronologique. On peut s’inspirer de l’ordre du tableau de l’annexe 6. 

Ceci aidera les enfants à faire les correspondances entre les deux textes. 

 

En terminant, on pourrait confier aux enfants d’illustrer la premie re et la dernie re page du 

livre de l’histoire de Bartime e et de Paul : Un titre ? Un dessin ? Une signature d’e quipe ? À  

vous de voir ! 

C
re
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o
n
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Rencontre 3 

L’accueil  

L’accueil est un moment important lors des rencontres de cate che ses. Vous pourriez prendre le temps de 

demander aux enfants ce qu’ils ont a  se raconter sur le chemin. Nous vous sugge rons aussi de revenir sur le 

contrat d’alliance. 

Troisième temps de la catéchèse : la parole  

Prenez un temps pour faire raconter le re cit de la semaine pre ce dente : « Racontez-moi l’histoire de la se-

maine dernie re. » Veillez a  ce que chaque enfant puisse prendre la parole pour dire quelque chose. Vous 

pourriez ensuite distribuer les images dessine es par les enfants et leur demander de re-raconter l’histoire a  

l’aide des images. 

Vous pouvez aussi leur poser les questions suivantes : « Est-ce que certains e le ments de l’histoire vous 

e tonnent? », « Est-ce qu’elle vous fait penser a  une autre histoire? ». Laissez les enfants s’exprimer sur l’un 

ou l’autre e le ment de l’histoire.  Soyez attentifs pour pouvoir reprendre leurs paroles dans la pre paration 

de la prie re. « Quel titre voulez-vous donner a  cette histoire ? ». On prendra en note le titre pour la page 

couverture du « livre ». 

Premier temps de la catéchèse : l’information 

Racontez ensuite l’histoire de la conversion de Paul (sans lui donner de titre).  Prenez soin de raconter au 

lieu de lire.  Vous pouvez vous appuyer sur votre texte mais n’en faites pas la lecture !  Si vous avez bien ap-

profondi le texte pour vous-me me, vous aurez bien en me moire le trajet, les mots et les images impor-

tantes. 

 N’oubliez jamais de dire aux enfants d’ou  provient le texte que vous racontez ! Vous pourrez leur mon-

trer la  ou  il se situe dans la bible et me me raconter avec une bible a  vos co te s. 

[Annexe 3 : la conversion de Paul]  

Deuxième temps de la catéchèse : la création 

On prendra le processus de cre ation de la troisie me rencontre de crit aux pages 6 a  8. 

Quatrième temps de la catéchèse : la prière 

On peut simplement terminer par un signe de croix, un chant, une prie re comme le Notre Pe re et une prie re 

de conclusion qui reprend les images de l’un ou l’autre re cit. 
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Rencontre 4 

Accueil 

On prendra un bon moment pour accueillir les jeunes.  On conviendra que la cate che se ne peut se vivre ve -

ritablement qu’au sein de la ve rite  de nos vies accueillies, re ve le es et lues comme e tant elles-me mes des 

pages d’E vangile.  L’accueil des enfants s’ave re donc un e le ment fondamental de la cate che se qui he las est 

trop souvent escamote . 

Troisième temps de la catéchèse : la parole 

Comme la semaine dernie re, prenez un temps pour faire raconter le re cit de la semaine pre ce dente : 

« Racontez-moi l’histoire de la semaine dernie re. » Veillez a  ce que chaque enfant puisse prendre la parole 

pour dire quelque chose. Vous pourriez ensuite distribuer les images dessine es par les enfants et leur de-

mander de re-raconter l’histoire a  l’aide des images. 

Vous pouvez aussi leur poser les questions suivantes : « Est-ce que certains e le ments de l’histoire vous 

e tonnent? », « Est-ce qu’elle vous fait penser a  une autre histoire? ». Laissez les enfants s’exprimer sur l’un 

ou l’autre e le ment de l’histoire.  Soyez attentifs pour pouvoir reprendre leurs paroles dans la pre paration 

de la prie re.  

« Quel titre voulez-vous donner a  cette histoire ? ». On prendra en note le titre pour la page couverture du 

« livre ». 

Puis, on demandera aux enfants d’identifier les paralle les entre les deux re cits et de rapprocher les images 

du premier re cit avec celles du second. On pourra s’inspirer de l’annexe 6 

[Annexe  6 : Des parallèles possibles entre les récits de la guérison de Bartimée et de la conversion de 

Paul] 

Tel que de crit a  la page 8, nous vous proposons de proce der a  la cre ation d’un livre dans lequel les enfants 

pourrons voir les paralle les entre les deux re cits. 

Quatrième temps de la catéchèse : la prière 

On peut simplement terminer par un signe de croix, un chant, une prie re comme le Notre Pe re et une prie re 

de conclusion. 
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Rencontre 5 

Accueil    

Cette dernie re rencontre est une rencontre de re jouissance pour les moments passe s ensemble lors de 

cette se quence de cate che se. Pendant l’accueil, vous pourriez demander aux enfants de partager avec le 

groupe un bon moment et un moins bon moment qu’ils ont ve cu dans le dernier mois. Que ce soit a  l’e cole, a  

la maison, avec les amis ou tout autre moment.  Prenez le temps de vous inte resser a  leur histoire, aux re -

cits de vie qu’ils vous partagent. 

Quatrième temps de la catéchèse : la prière et la célébration 

Écriture de la prière 

Il est pre fe rable, lorsque les enfants sont jeunes de composer une prie re de groupe en les aidant un peu. 

Vous pouvez aussi mettre a  contribution les parents pre sents. Si des choses ont e te  dites dans les e changes 

pre ce dents, nous vous invitons a  les reprendre pour les formuler en prie re. Les ide es du groupe 

(remerciements ou demandes) peuvent e tre mis en commun pour arriver a  une prie re commune. 

 « Quels sont les images qu’on retrouve dans les re cits de Bartime e et de Paul? » 

 « Qu’est-ce que nous aimerions dire a  Dieu au sujet de cette histoire ? » 

 

Note très importante :   Les prie res doivent e tre en lien avec le re cit de Bartime e, c’est-a -dire reprendre 

certains mots ou images.  Nous initions les enfants a  la prie re chre tienne qui se nourrit des E critures.   Le 

sentiment religieux est naturel mais la prie re chre tienne ne cessite une initiation. 

Ex :   Merci Seigneur de redonner la vue aux aveugles. Seigneur, nous voulons te suivre comme Bartime e 

sur le chemin. 

Suite a  la prie re de groupe, les enfants pourraient prendre le temps d’e crire leur propre prie re. 

[Annexe 7 : Ma prière en Dieu] 

 

Préparation de la célébration 

Re partissez les ta ches pour la pre paration de la ce le bration: Installation de la chandelle, du livre illustre  des 

re cits, une Bible (pour le lecture des textes bibliques), pre paration du cd pour le chant, chaises pour les pa-

rents. 
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On pourrait aussi: 

 Àjouter un sketch de l’un ou l’autre re cit pre pare  par les enfants au de but de cette rencontre. 

 Donner a  chacun un cierge pour manifester le signe de cette lumie re qui nous e claire inte rieurement 

et allumer le cierge de chaque enfant lorsqu’il a proclame  sa prie re. 

 Utiliser le cierge pascal, signe du Ressuscite  parmi nous. 

 Àjouter tout autre rite ou signe permettant de ce le brer ce qui fut dit, partage  et joue  durant cette se -

quence. 

 

Déroulement de la célébration : bienvenue aux parents ! 

Introduction 

Àujourd’hui, tu es venu a  la rencontre de Je sus.  Comme la foule disait a  l’aveugle Bartime e :  « Il t’appelle » 

eh bien,  ce Je sus dont tu as tant entendu parler, que tu n’as jamais vu toi non plus  - comme Bartime e- eh 

bien, « Il t’appelle ».  Comme Bartime e, tu es invite  a  lui faire confiance.  Peut-e tre aurais-tu, toi aussi le gou t 

de suivre Je sus.   

[ Annexe 12 : le chant « Ouvre mes yeux »] ou [ Annexe 13 : le chant « Ouvre mes yeux , Seigneur»]  

 

Prières pénitentielles 

Àujourd’hui, nous nous pre sentons devant toi Seigneur, tel que nous sommes, avec ce que nous avons de 

beau et de moins beau et nous crions vers toi, comme l’aveugle Bartime e : 

Tous :   « Seigneur, prends pitié ! » 

Nous croyons que tu peux nous de livrer de tout ce qui nous empe che d’e tre heureux, c’est pourquoi nous 

continuons de crier vers toi : 

Tous :   « Seigneur, prends pitié ! » 

Seigneur gue ris-nous et conduis-nous dans la lumie re de ton amour et nous serons sauve s. 

Tous :   « Seigneur, prends pitié ! » 
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Temps de la Parole 

Première lecture : Saul sur le chemin de Damas (Àc 9, 1-21) 

Chant d’acclamation  (debout) : Àlle luia, Àlle luia, Parole du Seigneur. Àlle luia, Àlle luia, Parole dans mon 

coeur. (ou autre)  

Évangile : Bartime e (Mc 10, 49-52) 

Tre s bref commentaire a  partir des E critures 

 

Temps de prière 

Prie res de l’e quipe et des enfants : l’enfant de signe  se le ve pour dire la prie re compose e par l’e quipe ou 

chacun lit la prie re qu’il a lui-me me compose . 

Prie res des parents : Si des parents ont participe  a  une cate che se pour adultes a  partir des me mes re cits, on 

pourrait les inviter a  dire leurs prie res avec leurs enfants. On pourrait allumer un cierge quand leurs 

prie res sont proclame es. 

 

Je sus a appris a  ses disciples a  prier en demandant a  Dieu « que ta volonte  soit faite ».  Parce que nous ne 

savons pas toujours ce qui est le meilleur pour nous, Seigneur nous te prions nous aussi aujourd’hui en te 

demandant, « que ta volonte  soit faite », car nous avons confiance en toi et nous croyons que tu veux notre 

bonheur.  

Notre Pe re 

 

Conclusion et envoi  

Comme Paul et Bartime e, nous sommes invite s a  suivre Je sus en essayant de vivre de plus en plus a  sa ma-

nie re.  Demandons-lui de nous guider sur le chemin de nos vies. 

Amen 

 

S’il reste du temps a  la pe riode, pourquoi ne pas faire une toute petite fe te. Parfois, quelques biscuits et un 

peu de lait font toute la diffe rence et permettent de terminer la se quence sur une note festive ! On en garde 

tous un bon souvenir ! 
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Rencontre 1 Mise en route 

 

Nous vous proposons de vivre la me me mise en route que celle pre sente e dans la pe dagogie cate che tique 

des 4 a  8 ans. Le niveau de parole pourra e tre adapte  a  l’a ge des participants. 

Pe dagogie 4-8 ans, p. 1 de 13 a  p. 5 de 13 

 

Rencontre 2 

Cette se quence est tire e du document Epheta 21 de Claude et Jacqueline Lagarde 

Accueil et présences 

Prenez le temps d’accueillir et d’e couter les jeunes, de vous inte resser a  leur histoire, aux re cits de vie qu’ils 

vous partagent.  Le « de quoi discutiez-vous en chemin » fait partie de la pe dagogie cate che tique de Je sus lui

-me me !   

Demandez aux enfants de proposer des re gles de fonctionnement pour le groupe afin de vivre en commu-

nion entre nous et avec Dieu. Les adultes comple tent avec leurs attentes et l’on signera le contrat d’alliance. 

Vous pouvez aussi en formuler un selon vos propres besoins. 

[Annexe 1 : Contrat d’Alliance] 

Premier temps de la catéchèse : l’information 

Raconter les re cits de Bartime e, souvent de ja  connus, et celui du « Chemin de Damas », dans le « bleu » 

anecdotique. Souligner les de tails qui disent l'impossibilite  de voir (la nuit noire du chemin de Damas et 

celle de l’aveugle, la nue e obscure, la salle close comme un tombeau, les e cailles qui bouchent les yeux...). 

Insister sur les effets de ces te ne bres (exte rieures, inte rieures ?) : on marche difficilement, on se cogne, on 

se blesse... Insister aussi sur les images inverses (la lumie re qui e blouit, le feu qui jaillit, la flamme qui 

e claire...). 

Dans le « rouge » critique, pointer les invraisemblances en racontant le re cit et laisser le questionnement en 

suspens. La perche est tendue, ce sera aux enfants de la reprendre pour inte rioriser les re cits. 
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Vous pouvez ensuite leur poser les questions suivantes : « Est-ce que certains e le ments de l’histoire vous 

e tonnent? », « Est-ce qu’elle vous fait penser a  une autre histoire? ». Laissez les enfants s’exprimer sur l’un 

ou l’autre e le ment de l’histoire.   

Prenez en note les questions « rouges » des jeunes pour pouvoir les re utiliser lors du de bat de la quatrie me 

rencontre. 

 

 N’oubliez jamais de dire aux enfants d’ou  provient le texte que vous racontez ! Vous pourrez leur mon-

trer la  ou  il se situe dans la bible et me me raconter avec une bible a  vos co te s. 

[ Annexe 2  : Le récit de la guérison de Bartimée]  

[ Annexe 5 : Le récit de la conversion de Saul-Paul] 

Second temps de la catéchèse : la création 

Vous aurez d’abord pris soin de faire agrandir la planche de jeu qui est pre sente e a  l’annexe 8.  

 Vous trouverez aise ment dans les grandes villes des centres de reproduction qui agrandissent des docu-

ments au format « plan » afin d’obtenir une planche de jeu largement dimensionne e. 

Si la planche de jeu obtenue lors de l’agrandissement permet que tous les jeunes puissent se placer autour 

et dessiner aise ment, vous leur demanderez de dessiner les cases vides. Ils pourront y illustrer les e tapes 

du re cit et les personnages. 

Si la planche de jeu obtenue ne permet pas que tous les jeunes puissent se placer autour pour dessiner, 

alors vous aurez reproduit les cases vides sur une autre feuille afin de leur permettre de les dessiner et des 

les coller par la suite sur la planche. 

Il faut s’entendre sur le « qui dessine quoi » et sur les codes de couleur que l’on pourrait retrouver sur les 

illustrations (noir = nuit ou aveuglement, jaune = lumie re ou vue, etc…) 

Enfin, chaque enfant se fabriquera un pion pouvant le repre senter afin d’entamer le jeu la semaine sui-

vante. 

Quatrième temps de la catéchèse : la prière 

On peut simplement terminer par un signe de croix, un chant, une prie re comme le Notre Pe re et une prie re 

de conclusion. 

[ Annexe 12: Le chant «Ouvre mes yeux»] 

[ Annexe 13: Le chant «Ouvre mes yeux, Seigneur»] 
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Rencontre 3 

Accueil 

L’accueil est un moment important lors des rencontres de cate che ses. Vous pourriez prendre le temps de 

demander aux enfants ce qu’ils ont a  se raconter sur le chemin. Nous vous sugge rons aussi de revenir sur le 

contrat d’alliance. 

Troisième temps de la catéchèse : la parole  

Prenez un temps pour faire raconter le re cit de la semaine pre ce dente : « Racontez-moi l’histoire de la se-

maine dernie re. » Veillez a  ce que chaque enfant puisse prendre la parole pour dire quelque chose.   

Jeu – une occasion de prise de parole à partir des Écritures 

Pour jouer, il faut commencer, une carte « Parole » en poche, par choisir un chemin (avec le de ), puis en tra-

verser les diffe rentes e preuves, et enfin arriver la  ou  Je sus nous conduit. 

Pour gagner, il faut avoir parcouru les vingt-huit cases et obtenu des cartes « Lumie re » appele es ainsi 

parce qu’elles permettent de sortir de l’aveuglement. On ne dit pas qu’il faille arriver le premier, on ne pre -

cise rien de ce genre ni dans un sens ni dans un autre. La dynamique du jeu re side dans ce « flou ». 

Règlements 

On commence par attribuer a  chaque joueur une carte « Parole » par tirage au sort. C’est une boue e de sau-

vetage secre te, qu’il convient de garder pre cieusement. 

[Annexe 10 : Cartes parole] 

Puis, chaque joueur, a  son tour, lance le de . 

Le chiffre qui apparaî t ("1", "2 » ou "3") lui indique sa route : 

 1 pour le chemin Paul 

 2 pour le chemin de Bartime e 

 3 pour « le chemin inconnu » 

Le joueur place alors son pion sur la case correspondante du chemin a  « vivre ». 

Puis, on avance son pion de une, deux ou trois cases, suivant le chiffre tire . (Vous aurez pre pare  un de  qui 

ne contient que des chiffres 1, 2 ou 3 – utilisez un de  conventionnel et masquez les chiffres 4, 5 et 6 par 

d’autres 1, 2 et 3. 

En passant a  la case "7" (sans force ment s’arre ter), chacun choisi ou bien de continuer le chemin commen-

ce , ou bien de bifurquer pour en choisir un autre plus avantageux ! L’animateur souligne l’importance de la 

de cision, mais ne pe se pas sur le choix ; il laisse les enfants discuter le « pour » et le « contre ». 
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Ce carrefour est essentiel au jeu. C’est la  que le joueur de cide de choisir la vitesse au de triment de l’expe -

rience. 

Si un joueur tombe sur une case « ÀVEUGLE », « NUIT » ou « PE CHEUR », il passe son tour, a  moins d'avoir 

en main une carte "Parole" (ou une carte « Lumie re » qui est alors de voile e). Il lui faut alors la lire a  haute 

voix et dire pourquoi il est sauve  de la « nuit », de « l’aveuglement », du pe che . Si l’explication est conve-

nable, le joueur est sauve  de cette perte de temps. 

[Annexe 9 : Cartes lumière] 

En tombant sur la case "Je suis le chemin", "jette ton manteau", ou "que celui qui veut me suivre porte sa 

croix", le joueur reçoit une carte "Lumie re ». 

Ces cartes « Lumie re » sont comme des « bons-points » qui semblent ne servir a  rien, mais qui permettent 

de gagner me me si on n'arrive pas le premier (pre voir des enveloppes avec le nom des enfants pour les gar-

der secre tes jusqu’a  la semaine suivante) 

Le jeu se joue rapidement, en une seule se ance de cate che se. La se ance suivante reprendra le jeu et les 

cartes « Lumie re » gagne es comme base de de part pour un de bat. 

Quatrième temps de la catéchèse : la prière 

On peut simplement terminer par un signe de croix, un chant, une prie re comme le Notre Pe re et une prie re 

de conclusion reprenant des paroles et des e ve nements ve cus lors de la cate che se. 

 

Rencontre 4 

Accueil  

On prendra un bon moment pour accueillir les jeunes.  On conviendra que la cate che se se de ploie notam-

ment par nos vies accueillies, re ve le es et lues comme e tant elles-me mes des pages d’E vangile.  L’accueil des 

enfants s’ave re donc un e le ment fondamental de la cate che se qui he las est trop souvent escamote . 

Cette rencontre est centre e sur l’animation du de bat alimente  par le jeu de la semaine pre ce dente. Vous 

avez donc l’espace pour vivre un bon moment d’accueil et d’introduction a  cette rencontre. Comment faire 

cate che se sans s’e tre ve ritablement accueillis et avoir commence  a  nouer des liens ? 
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Troisième temps de la catéchèse : la parole-débat 

Chaque joueur a en main les cartes « Lumie re » reçues au cours du jeu et qui sont reste es secre tes.  

 

Première question posée aux équipes 

Quel nom donneriez-vous a  ce jeu ?  

C'est rapide, on inscrit les noms que les e quipes proposent. 

Cette premie re question sera reprise a  la fin en demandant : "Voulez-vous modifier ou comple ter le nom du 

jeu ?" Il est probable alors que le premier nom donne  soit descriptif (« bleu » : les aveugles gue ris, les che-

mins d'aveugles...) et que le second nom re ve le une re flexion plus pousse e, mais ce n'est pas certain. 

 

Les questions qui vont suivre permettront toujours aux enfants d’e tablir des correspondances, soit directe-

ment dans le « vert », soit pour re pondre a  un questionnement critique. On peut, par exemple, aider la re -

flexion en faisant faire du « vert » entre le Chemin de Damas, la mise au tombeau de Je sus, ou le re cit de Jo-

nas. Les questions « rouges » ont pour but de faire creuser par les enfants un sens inte rieur. Il ne s’agit donc 

pas de les laisser dire n’importe quelle banalite  (du « bleu » et des re ponses toutes faites), mais de les faire 

chercher en les poussant dans leurs retranchements, en leur demandant si c’est « inte rieur » ou 

« exte rieur »... ou si c‘est comme tel ou tel re cit ou tel ou tel geste liturgique. L’animateur est actif. 

 

Deuxième question possible (« vert » direct) 

Quels rapports voyez-vous entre les cartes "Lumie re" et les re cits de Bartime e et de Paul ? 

 

Questions au choix  

Des questions « rouge » ne cessitant de faire du « vert » afin de lentement laisser jaillir du « jaune » 

[Annexe  11: Cartes débat] 

 

Les enfants auront eu l’occasion, lors de la deuxie me rencontre, d’identifier leurs propres questions rouges. 

Vous les aurez note es au passage et inscrites sur les cartes de bats (annexe 11) pre vues a  cet effet. Vous 

pourrez alors reprendre l’animation a  partir de leurs e tonnements. 

Nous vous proposons aussi d’autres questions, sur les cartes de bats. Elles pourront nourrir votre de bat. 

Vous trouverez, dans le tableau suivant, des perches vertes pour aider les jeunes lors du de bat. 
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Questions « ROUGE » Perches « VERTE » 

« Pourquoi dit-on que Bartime e, qui est aveugle, 

bondit sans tomber ? » (Mc 10,50) 

« Pourquoi dit-on que l’aveugle Bartime e  peut aller 

droit sur Je sus alors qu’il ne voit rien ? »  

« Quand on marche le jour, on ne tre buche pas 

parce qu’on voit la lumie re de ce monde. Mais 

quand on marche la nuit, on tre buche parce qu’on 

n’a plus de lumie re (E vangile de Jean 11,10). 

« Pourquoi dit-on que l’aveugle Bartime e jette son 

manteau ? N’en aurait-il plus besoin ? » (Mc 10,50) 

« N’y a-t-il pas un sacrement ou  on reçoit comme un 

autre manteau ? » 

« Pourquoi dit-on que Paul a les yeux ouverts et 

qu'il ne voit rien ? » (Àc. 9,8) 

L’une ou l’autre des cartes Parole 

« Il est e tonnant que Saul ait entendu une voix pro-

venant du ciel ! Cette voix pouvait-elle aussi prove-

nir d’ailleurs ? » (Àc 9,4) 

« Qui est de Dieu entend les paroles de Dieu ; si vous 

n'entendez pas, c'est que vous n'e tes pas de 

Dieu. » (E vangile de Jean 8, 47) Àvec quelles oreilles 

peut-on entendre Dieu ? 

« Il est e tonnant que Saul soit demeure  trois jours 

(et trois nuits) sans voir, sans boire ni man-

ger ? » (Àc 9.9) 

« Est-ce que cela vous fait penser a  une autre per-

sonne qui est demeure  trois jours sans manger ni 

boire ? Y a-t-il un rapport entre les deux ? » 

« Comment Dieu peut-il parler a  Ànanie de façon 

aussi pre cise ? » 

« Qui est de Dieu entend les paroles de Dieu ; si vous 

n'entendez pas, c'est que vous n'e tes pas de 

Dieu. » (E vangile de Jean 8, 47) Àvec quelles oreilles 

peut-on entendre Dieu ? 

« La maladie d’e cailles (de serpent) sur les yeux 

existe-t-elle encore ? » (Àc 9,18) 
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Quatrième temps de la catéchèse : la prière 

Écriture de la prière 

Nous vous sugge rons maintenant de faire e crire une prie re par les jeunes.  « Qu’est-ce que nous aimerions 

dire a  Dieu au sujet de cette histoire ? » 

Pour commencer, on note ensemble les images issues des diffe rents re cits visite s. 

Nous pouvons ensuite e tre directifs dans l’e criture de la prie re pour les conduire a  e crire une phrase qui 

de passe un peu leur compre hension. Nous vous proposons de leur faire choisir l’une de ces phrases et 

d’e crire leur prie re en Dieu a  partir de cette phrase de de part: 

 « Seigneur, comme Bartime e, je voudrais te voir »... 

 « Seigneur, comme Paul, je voudrais entendre ta voix ... 

 « Seigneur, comme Paul, je voudrais voir ta lumie re »... 

 « Seigneur, mets-moi sur le bon chemin, sur la « voie droite » ou  est la maison d’Ànanie »... 

 « Seigneur, fais tomber de mes yeux les e cailles de serpent... » 

Pourquoi forcer ainsi la compre hension des enfants ? Parce que l’intuition pre ce de la compre hension, et 

qu’en s’habituant a  enrichir leur prie re d’images bibliques, les enfants saisiront peu a  peu un « second de-

gre  », un sens spirituel. 

[Annexe 7 : Ma prière en Dieu] 

Les feuilles prie res pourront e tre  conserve es pour la ce le bration qui se de roulera la semaine suivante. 

 

On peut simplement terminer par un signe de croix, un chant, une prie re comme le Notre Pe re et une prie re 

de conclusion reprenant des paroles et des e ve nements ve cus lors de la cate che se. 
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Rencontre 5 

Accueil   

Cette dernie re rencontre est une rencontre de re jouissance pour les moments passe s ensemble lors de 

cette se quence de cate che se. Pendant l’accueil, vous pourriez demander aux enfants de partager avec le 

groupe un bon moment et un moin bon moments qu’ils ont ve cu dans le dernier mois. Que ce soit a  l’e cole, a  

la maison, avec les amis ou tout autre moment.  Prenez le temps de vous inte resser a  leur histoire, aux re -

cits de vie qu’ils vous partagent. 

Quatrième temps de la catéchèse : la prière et la célébration 

Cette se quence se pre te a  une ce le bration de la lumie re, non pas une lumie re pour elle-me me, mais une lu-

mie re associe e a  la Parole de Dieu. À  la messe, les E critures sont e claire es parce qu’elles « parlent » en nous, 

qu’elles nous e clairent spirituellement. Telle est notre foi trinitaire : le Fils (la Parole) et l’Esprit (la lu-

mie re) agissent de concert pour nous conduire au Pe re. 

Une telle ce le bration commence dans la nuit du pe che ... sur la route ou  Bartime e (le pe cheur) est assis, ou 

sur le Chemin de Damas ou  Paul a e te  arre te . Puis vient l’action divine : Parole et Lumie re... 

Àu dela  de la mise en sce ne liturgique, la parole des enfants correspond e videmment a  leur « niveau » de 

parole, celui qu’ils ont montre  dans le de bat.  

 

On pourra s’inspirer du sche ma de ce le bration pre sente  dans le cadre de la pe dagogie des 4 a  8 ans. 

Pe dagogie 4-8 ans, p. 12 de 13 et p. 13 de 13 
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Notre contrat d’alliance 

 

 

Pour vivre en communion 

entre nous et avec Dieu 

 

 

 Je respecte le temps de parole de chacun. 

 Je le ve la main pour avoir la parole. 

 Je respecte la place de chacun. 

 Je respecte les choses de chacun. 

 Je suis calme et attentif durant toute la rencontre. 

 Je participe activement aux rencontres. 

 

Signature de chacun : 
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 La guérison de Bartimée 
Marc 10, 46-52 

Traduction de la Bible de Jérusalem  

Ils arrivèrent à Jéricho. Et 

comme il sortait de Jéricho 

avec ses disciples et une 

foule considérable, le fils de 

Timée, Bartimée , un men-

diant aveugle, était assis au 

bord du chemin. 

 

Quand il apprit que c'était 

Jésus le Nazarénien, il se mit 

à crier : « Fils de David, Jé-

sus, aie pitié de moi ! » 

 

Et beaucoup le rabrouaient 

pour lui imposer silence, mais 

lui criait de plus belle : « Fils 

de David, aie pitié de moi ! » 

 

Jésus s'arrêta et dit : « Ap-

pelez-le. » On appelle 

l'aveugle en lui disant : « Aie 

confiance ! Lève-toi, il t'ap-

pelle. » 

 

Et lui, rejetant son manteau, 

bondit et vint à Jésus. 

Alors Jésus lui adressa la pa-

role : « Que veux-tu que je 

fasse pour toi ? » L'aveugle 

lui répondit : « Rabbouni, que 

je recouvre la vue ! » 

 

Jésus lui dit : « Va, ta foi t'a 

sauvé. » Et aussitôt il recou-

vra la vue et il cheminait à sa 

suite. 
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S 
aul, ne respirant toujours que menaces et 

carnage à l'égard des disciples du 

Seigneur, alla trouver le grand prêtre et 

lui demanda des lettres pour les 

synagogues de Damas, afin que, s'il y trouvait 

quelques adeptes de la Voie, hommes ou femmes, il 

les amenât enchaînés à Jérusalem. 

 

Il faisait route et approchait de Damas, quand 

soudain une lumière venue du ciel l'enveloppa de sa 

clarté. Tombant à terre, il entendit une voix qui 

lui disait : « Saoul, Saoul, pourquoi me persécutes-

tu ? » 

- « Qui es-tu, Seigneur ? » demanda-t-il. 

- Et lui : « Je suis Jésus que tu persécutes.  Mais 

relève-toi, entre dans la ville, et l'on te dira ce 

que tu dois faire. » 

 

Ses compagnons de route s'étaient arrêtés, muets 

de stupeur : ils entendaient bien la voix, mais sans 

voir personne. 

 

Saul se releva de terre, mais, quoiqu'il eût les 

yeux ouverts, il ne voyait rien. On le conduisit par 

la main pour le faire entrer à Damas. 

 

Trois jours durant, il resta sans voir, ne mangeant 

et ne buvant rien.  

 

Il y avait à Damas un disciple du nom d'Ananie. Le 

Seigneur l'appela dans une vision : « Ananie ! » 

- « Me voici, Seigneur », répondit-il. 

- « Pars, reprit le Seigneur, va dans la rue Droite 

et demande, dans la maison de Judas, un nommé 

Saul de Tarse. Car le voilà qui prie et qui a vu un 

homme du nom d'Ananie entrer et lui imposer les 

mains pour lui rendre la vue. » 

- Ananie répondit : « Seigneur, j'ai entendu 

beaucoup de monde parler de cet homme et dire 

tout le mal qu'il a fait à tes saints à Jérusalem.  

Et il est ici avec pleins pouvoirs des grands 

prêtres pour enchaîner tous ceux qui invoquent 

ton nom. » 

- Mais le Seigneur lui dit : « Va, car cet homme 

m'est un instrument de choix pour porter mon 

nom devant les nations païennes, les rois et les 

Israélites.  Moi-même, en effet, je lui montrerai 

tout ce qu'il lui faudra souffrir pour mon nom. » 

 

Alors Ananie partit, entra dans la maison, imposa 

les mains à Saul et lui dit : « Saoul, mon frère, 

celui qui m'envoie, c'est le Seigneur, ce Jésus qui 

t'est apparu sur le chemin par où tu venais ; et 

c'est afin que tu recouvres la vue et sois rempli 

de l'Esprit Saint. »  

 

Aussitôt il lui tomba des yeux comme des écailles, 

et il recouvra la vue. Sur-le-champ il fut baptisé ; 

puis il prit de la nourriture, et les forces lui 

revinrent. 

 

Il passa quelques jours avec les disciples à Damas, 

et aussitôt il se mit à prêcher Jésus dans les 

synagogues, proclamant qu'il est le Fils de Dieu. 

La conversion de Saul 
 

Actes des Apôtres, 9, 1-20 

Traduction de la Bible de Jérusalem 
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 Parties du récit de Bartimée  

à faire dessiner aux enfants 

 

Je sus, qui faisait route avec ses 

disciples, arrive a  Je richo. 

 

Le fils de Time e, Bartime e,  

e tait assis au bord du chemin. 

 

Bartime e e tait aveugle. 

 

Je sus s'arre ta et dit :  

« Àppelez-le. » 

On appelle l'aveugle en lui disant : 

« Àie confiance ! 

Le ve-toi, il t'appelle. » 

 

Je sus lui dit :  

« Va, ta foi t'a sauve . »  

Quand il apprit que c'e tait Je sus le Na-

zare nien, il se mit a  crier : « Fils de Da-

vid, Je sus, aie pitie  de moi ! » 

 

Et beaucoup le rabrouaient 

pour lui imposer silence. 

 

Et lui, rejetant son manteau, 

bondit et vint a  Je sus. 

 

Àussito t Bartime e  

recouvra la vue ! 
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 Parties du récit de la conversion de Paul 

à faire dessiner aux enfants 

 

Saul faisait route avec ses amis 

et approchait de Damas. 

 

Saul tomba a  terre. 

Saul, bien que ses yeux soient 

ouverts, ne voyait rien.  

Cela dura 3 jours ! 

Il entendit une voix  

qui lui disait : « Saul, Saul,  

pourquoi me perse cutes-tu ?  

Je sus lui dit : « Mais rele ve-toi, 

entre dans la ville, et l'on te dira 

ce que tu dois faire. » 

 

Ànanie imposa les mains sur 

la te te de Saul. 

 

Une lumie re venue du ciel 

l'enveloppa de sa clarte . 

Ànanie re pondit : « Seigneur, j'ai entendu beaucoup de 

monde parler de cet homme et dire tout le mal qu'il a 

fait a  tes saints a  Je rusalem.  Et il est ici avec pleins pou-

voirs des grands pre tres pour enchaî ner tous ceux qui 

invoquent ton nom. »    

 

Àussito t il lui tomba des yeux 

comme des e cailles. 

 

Saul retrouva la vue ! 
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 Des parallèles possibles entre les récits  

de la guérison de Bartimée  

et de la conversion de Paul 

Je sus, qui faisait route avec ses disciples, arrive a  

Je richo. 

Saul faisait route avec ses amis et approchait de 

Damas. 

Le fils de Time e, Bartime e , e tait assis au bord du 

chemin. 

Saul tomba a  terre. 

Bartime e e tait aveugle. Saul, bien que ses yeux soient ouverts, ne voyait 

rien. Cela dura 3 jours ! 

Quand il apprit que c'e tait Je sus le Nazare nien, il se 

mit a  crier : « Fils de David, Je sus, aie pitie  de 

moi ! » 

Une lumie re venue du ciel l'enveloppa de sa clarte .  

  

Je sus s'arre ta et dit : « Àppelez-le. » Il entendit une voix qui lui disait : « Saul, Saul, 

pourquoi me perse cutes-tu ?  

Et beaucoup le rabrouaient pour lui imposer 

silence. 

 Ànanie re pondit : « Seigneur, j'ai entendu 

beaucoup de monde parler de cet homme et dire 

tout le mal qu'il a fait a  tes saints a  Je rusalem.  Et il 

est ici avec pleins pouvoirs des grands pre tres pour 

enchaî ner tous ceux qui invoquent ton nom. »    

On appelle l'aveugle en lui disant : « Àie confiance ! 

Le ve-toi, il t'appelle. » 

Je sus lui dit : « Mais rele ve-toi, entre dans la ville, et 

l'on te dira ce que tu dois faire. » 

Et lui, rejetant son manteau, bondit et vint a  Je sus.  Àussito t il lui tomba des yeux comme des e cailles. 

Je sus lui dit : « Va, ta foi t'a sauve . »   Ànanie imposa les mains sur la te te de Saul . 

Et aussito t Bartime e recouvra la vue ! Saul retrouva la vue ! 
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J’écris quelques-unes des 

images que nous avons vues 

dans les histoires que notre 

catéchète nous a racon-

tées : 
 

1.______________________ 

2.______________________ 

3.______________________ 

4.______________________ 

5.______________________ 

6.______________________ 

7.______________________ 

8.______________________ 

J’écris ensuite une prière en Dieu en utilisant 

au moins une des images que j’ai écrites à 

gauche de ma feuille. 

Ma prière  

en Dieu 
 

_______________________________________________ 

 

_______________________________________________ 

 

_______________________________________________ 

 

_______________________________________________ 

 

_______________________________________________ 

 

_______________________________________________ 

 

_______________________________________________ 

 

_______________________________________________ 

 

_______________________________________________ 
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 Cartes à découper pour le jeu  

Le Baptême de Bartimée 

Vous êtes la lumière du monde…  

On n’allume pas une lampe pour la 

mettre sous un tonneau, mais sur un 

lampadaire.  (Évangile de Matthieu 5,14) 

Tu n'auras plus le soleil comme lumière, le jour, 

la clarté de la lune ne t'illuminera plus : le Seigneur 

sera pour toi une lumière éternelle, et ton Dieu sera ta 

splendeur. Ton soleil ne se couchera plus, et ta lune ne 

disparaîtra plus, car le Seigneur sera pour toi une lu-

mière éternelle.  (livre du prophète Isaïe 60, 19-20) 

De nuit, il n'y en aura plus; ils se passeront de 

lampe ou de soleil pour s'éclairer, car le Sei-

gneur Dieu répandra sur eux sa lumière, et ils 

régneront pour les siècles des siècles. 
(Apocalypse 22, 5) 

Je vais rassembler mon peuple… Il y a 

parmi eux des aveugles et des boiteux. 

Je les dirige sur un bon chemin. 
(livre du prophète Jérémie 31) 

Dieu est Lumière, en lui point de ténèbres. Si 

nous disons que nous sommes en communion 

avec lui alors que nous marchons dans les té-

nèbres, nous mentons, nous ne faisons pas la 

vérité.  (1ère lettre de Jean 1, 5-6) 

Je suis la lumière du monde; qui me suit 

ne marchera pas dans les ténèbres mais 

aura la lumière de la vie. 
(Évangile de Jean 11,10) 

Quand on marche le jour, on ne trébuche pas 

parce qu’on voit la lumière de ce monde. Mais 

quand on marche la nuit, on trébuche parce 

qu’on n’a plus de lumière. 
(Évangile de Jean 11,10) 

Cartes « lumière » 
À  reproduire en double pour chaque 

joueur 
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« Le Seigneur t’appelle » 

 

« Jette ton manteau » 

Cartes « parole » 

 

« Le Seigneur t’appelle » 

 

« Le Seigneur t’appelle » 

 

« Jette ton manteau » 

 

« Jette ton manteau » 

 

« Je suis le chemin » 

 

« Que celui qui veut me suivre 

porte sa croix » 

 

« Je suis le chemin » 

 

« Je suis le chemin » 

 

« Que celui qui veut me suivre 

porte sa croix » 

 

« Que celui qui veut me suivre 

porte sa croix » 
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« Pourquoi dit-on que Bartime e, 

qui est aveugle, bondit sans 

tomber ? » (Mc 10,50) 

« Pourquoi dit-on que l’aveugle Barti-

me e  peut aller droit sur Je sus alors 

qu’il ne voit rien ? » 

Cartes « débat » 

« Pourquoi dit-on que l’aveugle Barti-

me e jette son manteau ? N’en aurait-il 

plus besoin ? » (Mc 10,50) 

« Il est e tonnant que Saul ait entendu une 

voix provenant du ciel ! Cette voix pouvait-

elle aussi provenir d’ailleurs ? » (Àc 9,4) 

« Pourquoi dit-on que Paul a les 

yeux ouverts et qu'il ne voit 

rien ? » (Àc. 9,8) 

« Il est e tonnant que Saul soit demeu-

re  trois jours (et trois nuits) sans voir, 

sans boire ni manger ? » (Àc 9.9) 

« Comment Dieu peut-il parler a  

Ànanie de façon aussi pre cise ? » 

« La maladie d’e cailles (de ser-

pent) sur les yeux existe-t-elle 

encore ? » (Àc 9,18) 

Inscrire ici une question pose e par les jeunes. 

Inscrire ici une question pose e par les jeunes. 

Inscrire ici une question pose e par les jeunes. 

Inscrire ici une question pose e par les jeunes. 
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   Ouvre mes yeux 

       G 79/7 

       Disque SM 30703 P.T.P. p. 799 

       Texte : M. Scouarnec-CNPL  

       Musique : Michel Wackenheim 

  

 Ouvre mes yeux, Seigneur, aux merveilles de ton amour. 

 Je suis l’aveugle sur le chemin, gue ris-moi, je veux te voir. (bis) 

 

 Ouvre mes mains, Seigneur, qui se ferme pour tout garder. 

 Le pauvre a faim devant ma maison, apprends-moi a  partager. (bis) 

 

 Fais que je marche, Seigneur, aussi dur que soit le chemin. 

 Je veux te suivre jusqu’a  la croix, viens me prendre par la main. (bis) 

 

 Fais que j’entende. Seigneur, tous mes fre res qui crient vers moi. 

 À  leur souffrance et a  leurs appels, que mon cœur ne soit pas sourd.  (bis) 

 

 Garde ma foi, Seigneur, tant de voix proclament ta mort. 

 Quand vient le soir et le poids du jour, o  Seigneur, reste avec moi. (bis) 
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  Ouvre mes yeux, Seigneur 

        

    Paroles et musique: Chants de l’Emmanuel 

    (M. Gierycz) 

    Àdaptation: Chants de l’Emmanuel 

Ouvre mes yeux, Seigneur, fais que je voie ! 

Jésus Sauveur, je crois en toi ! 

Ouvre mes yeux, Seigneur, fais que je voie, 

ton amour me conduira. 

 

1. J'e tais dans la nuit, dans la de tresse et dans la mort. 

Du fond de l'abî me j'ai crie  vers toi Seigneur. 

Tu m'as de livre , tu m'as gue ri, tu m'as sauve , 

mon a me est en paix car tu m'aimes.  

 

2. Àux pauvres, aux petits, Dieu garde toujours son appui. 

 Il gue rit l’aveugle, a  l’afflige  il rend la joie. 

 Lui qui a cre e  tout l’univers entend ma voix, 

 Jamais il n’oublie ceux qu’il aime. 

 

3. Je veux te louer, Seigneur, Dieu de fide lite , 

 Chanter ta bonte , te ce le brer tant que je vis. 

 J’ai confiance en toi, Seigneur tu es toute ma joie, 

 Je veux proclamer tes merveilles! 


